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Nicolas Jacques BRIDIER est né à Bouillé-Loretz le 3 août 1767. 
Commandant de la Garde Nationale d’Argenton-l’Eglise, il était accouru avec 

sa troupe, le 20 juin 1815, au secours de Thouars, attaqué par l’armée royaliste 
commandée par La Rochejacquelin : la ville était défendue par le général Delaäge. 

Arrivé sur la route de Vrines à hauteur du moulin Cavier, quelques hussards 
du 2ème régiment (Régiment CHAMBERAND) aveuglés par la poussière et la fumée 
prirent les troupes de Bridier pour des Vendéens et firent feu. Bridier, grièvement 
blessé à la tête, ainsi que plusieurs de ses hommes, fut transporté à Thouars, où il 
décéda le 22 juin 1815. 
 

La rue (longue de 150 m) allant de l’avenue Victor Leclerc à la rue Jules 
Guesde porte son nom depuis le 19 avril 1903. 
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Marie Henriette Berthilde Emilie BRIDIER est une thouarsaise sans 
profession demeurant à la Gosselinière, sur la commune de Sainte-Verge, veuve 
d’Emile BERGEON, médecin et ancien sénateur des Deux-Sèvres. Elle est aussi la 
petite fille de Nicolas Jacques Bridier. 

Elle va être très active dans la construction de nouveaux 
équipements scolaires et de loisirs pour la Ville de Thouars en 
offrant ou vendant des terres appartenant à la famille de son 
époux Emile Bergeon. Elle établit avec la Ville une convention, 
datée du 7 novembre 1899, où sont précisés les terrains et 
bâtiments qui devront être utilisés pour la construction d’une 
nouvelle salle de fêtes et ceux pour la construction d’une école. 
Sont aussi indiqués que l’ensemble de bâtiments qui servira à 
l’école devra porter, quelque soit son utilité dans le futur, le nom 
d’Emile Bergeon. 

Elle meurt le 24 octobre 1902. 
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Emile Bergeon est né à Argenton-Château le 21 juillet 1828. Il fut Maire de 
Sainte-Verge et Conseiller Général de Thouars du 13 août 1882 à sa mort. Il fut 
également sénateur des Deux-Sèvres du 26 avril 1885 au 4 janvier 1891. 
 

Elu comme Républicain radical, il siégea à gauche. Il n’est jamais intervenu 
à la tribune au cours de son mandat parlementaire. Il meurt à Sainte-Verge le 18 
mars 1891. 

Le boulevard (long de 230 m) allant du boulevard Pierre Curie au boulevard 
Jean Jaurès porte son nom depuis le 9 décembre 1902. 
 

Service Ville d’art et d’histoire   -  Ville de Thouars  
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Le Théâtre :  
Au début du XIXe siècle, la Ville avait pour ambition de construire 

une salle des fêtes, mais n’ayant pas de terrains disponibles, le projet resta 
en suspend.  

A partir de 1875, les réunions et représentations se déroulent dans 
une salle du premier étage du bâtiment de la mairie. Cette salle, jugée 
beaucoup trop petite sera abandonnée au profit d’une construction 
entièrement nouvelle et adaptée. 

Victor Leclerc, Maire de Thouars, désirait que cette salle soit 
implantée sur la place Lavault, à proximité de l’avenue de la Gare. Les 
terrains de l’ancien Hôtel du Lion d’Or, appartenant à la famille Bergeon-
Bridier pourraient correspondre au projet. 

 

 
Portrait de 

Mme Bergeon 

 

  

  



Mme Bergeon propose de vendre son terrain à la Ville pour qu’elle 
puisse réaliser son projet. 

En 1899, Mme Bergeon fait une nouvelle offre à la Ville de Thouars, 
le terrain de vigne expérimentale, plantée dans le cadre de la lutte contre le 
phylloxéra, derrière le théâtre actuel. 
 

Un projet est établi par P. Mongeaud, architecte départemental et est 
approuvé par l’administration supérieure le 24 mars 1900. 
 

Victor Leclerc ne put voir cette salle achevée, il décède le 25 
novembre 1901. Clément Ménard lui succède le 9 janvier 1902, c’est lui qui 
inaugurera le bâtiment l’année suivante. L’inauguration se déroule du 14 au 
16 août 1903. 

La salle des fêtes Bergeon-Bridier est ouverte en août 1903, sa 
construction coûte 80 000 F, elle est louée 15 F par séance et 25 F pour un 
bal. 
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Cette salle présente une belle façade de style éclectique alliant 
décors de styles Classique et Renaissance dont le traitement illusionniste 
(fausses fenêtres) et le vocabulaire décoratif (bustes d’indien et Polichinelle) 
illustrent la fonction. Le fronton central présente les armes de la Ville de 
Thouars : « d’or, semé de lys bleu azur au franc quartier de gueule », 
armoiries des vicomtes de Thouars. 
 

La salle est utilisée pendant la première Guerre Mondiale par les 
services de l’aviation et sert d’infirmerie. 

Dans les années 1930, suite à l’ouverture du dancing « l’Excelsior », 
la salle est de moins en moins utilisée pour les bals.  

Pendant la seconde Guerre Mondiale, le théâtre est occupé par les 
troupes allemandes et devient salle de propagande.  

L’intérieur du théâtre est saccagé par les occupants. En 1945, 
d’importants travaux de rénovation sont entrepris, on décide notamment de 
supprimer les fenêtres latérales.  

 
Rénové dans les années 1960, l’édifice est restauré et 

complètement réaménagé au début des années 1990. En janvier 1993, les 
Thouarsais découvrent une toute nouvelle salle de spectacle, l’étage a été 
démonté pour accueillir une salle en pan incliné donnant à chaque 
spectateur un grand confort de vue et d’écoute. Le théâtre, géré par 
l’association S’Il Vous Plaît, propose toute l’année des spectacles de 
grande qualité. Depuis la fin 2001, cette structure bénéficie du label 
« Scène conventionnée » décerné par le Ministère de la Culture. 
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A partir de 1880, la ville s’étend rapidement vers le nord depuis 

l’arrivée du chemin de fer. Il devient nécessaire de construire une école 
dans le quartier de la gare. 

Dans son testament daté de 1887, Mme Bergeon émet le souhait 
de faire don à la Ville de terrains afin d’y établir une école portant son nom, 
tout comme le boulevard la bordant. 
 

Mme Bergeon offre alors l’Hôtel du Lion d’Or pour y construire une 
école maternelle ; elle obtient par la Ville une rente viagère de 1500 F. 

Le projet de l’école, établi par l’architecte P. Mongeaud s’élève à 
63 500 F. La construction commence en 1907, l’école est ouverte l’année 
suivante. La première directrice est Mme Breillat. 

 

En 1913, la Ville achète de nouveaux terrains derrière cette école 
pour y construire une nouvelle école primaire équipée de 4 classes. Cette 
école prend le nom d’école Jean Jaurès et ouvre ses portes en 1924 pour 
un coût de 125 000 F. 

 

Le théâtre 
en 1903  

 

L’école 
Bergeon 

vers 1910 


